
Forte de ses multiples actions et de sa grande visibilité, la Fédération 
bénéficie d’un appui sans précédent de la population du Québec. Une 
population qui, malgré les effets de la crise économique et malgré la 
propagande sur la prétendue précarité des finances publiques, est 
prête à débourser 385 M$ pour améliorer les conditions de travail des 
professionnelles en soins.

La dignité  
n’a pas de prix

La FIQ,une voix qui porte, 
des gestes qui comptent 
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Il importe que toutes réalisent l’ampleur 
de ce vote de confiance. Ainsi, les 
professionnelles en soins n’ont pas le 
droit d’abandonner et de refuser de 
poursuivre leur lutte. Il faut qu’elles se 
donnent les moyens de leurs ambitions, 
les moyens de leur propre survie, les 
moyens de retrouver leur dignité. Et la 
dignité n’a pas de prix! Il faut donc 
pouvoir livrer bataille jusqu’au bout, car 
il en va de l’avenir des professions du 
secteur de la santé et du réseau public.

Lors des négociations locales, les 
professionnelles en soins ont fait le 
choix de mettre les bouchées doubles 
afin d’en faire un succès. Ce succès 
n’aurait jamais été possible si toutes les 
ressources nécessaires n’y avaient pas 
été consacrées. Aujourd’hui, l’enjeu est 
autant sinon plus important.

Malgré les embûches et les déceptions, 
il ne faut jamais que les professionnelles 
en soins perdent de vue leur volonté 

d’améliorer leur sort, celui de leurs 
collègues, celui de leurs amies. Ce défi 
est réalisable. Elles ne peuvent donc 
pas miner leur capacité d’action, ni leur 
capacité d’influence.

Préparer l’avenir
Depuis sa création, toutes les luttes qu’a 
menées la Fédération ont démontré la 
grande solidarité de ses membres. On 
peut notamment penser aux grèves de 
1989 et 1999 qui ont été très difficiles 
financièrement, mais qui ont permis de 
réaliser des gains importants. Ainsi, 
pendant le congrès extraordinaire, les 
déléguées ont discuté de l’importance 
de prévenir les impacts de telles situa-
tions, de la nécessité de se donner les 
moyens de préparer l’avenir. N’est-il pas 
rassurant de savoir que si les profession-
nelles en soins choisissent de recourir à 
des moyens de pression lourds, des 
indemnités leur seront versées au 
moment même où l’action se déroulera. 
Par le biais d’une cotisation addition-

nelle, elles ont donc décidé de renflouer 
la réserve Négociation de 5 M$ pour 
maintenir la cadence des activités et, 
advenant un vote référendaire positif 
pour l’exercice de moyens de pression 
lourds, d’amasser une somme de 9 M$ 
pour le remboursement des indemnités 
liées aux heures de grève.

Ce qui fait la force d’une collectivité, ce 
sont des membres qui regardent dans la 
même direction, même si leurs percep-
tions sont différentes. La force d’une 
collectivité se mesure également à leur 
capacité de se venir en aide mutuelle-
ment. La Fédération démontre une réelle 
grande force parce que, malgré les 
différences entre les milieux de travail 
de ses membres, elle a toujours réussi à 
placer l’amélioration de leurs conditions 
de travail au centre de ses priorités.

La force de la FIQ, c’est réellement la 
force de la solidarité des membres 
qu’elle représente ! 
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